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Une lumière joyeuse, éclatante, un feu lancé du trône céleste sur les disciples du Christ, 

Remplissent les cœurs, fécondent les langues, et nous invitent à unir dans un concert mélodieux & nos langues & 
nos cœurs. 

Le gage que le Christ avait promis à son Epouse, il le lui envoie au cinquantième jour ; 

Devenu ferme comme un rocher, Pierre répand dans ses discours le miel le plus doux, l’huile la plus généreuse. 

Sur la montagne, l’ancien peuple reçut la loi, non dans des langues de feu, mais gravée sur la pierre ; 

Dans le Cénacle, un petit nombre d’hommes reçoit un cœur nouveau, & revient à l’unité des langues. 

O jour heureux, jour solennel, où l’Eglise primitive est fondée ! 

Trois mille hommes sont les prémices de cette Eglise à sa naissance. 

Les deux pains offerts en prémices dans la loi, figuraient les deux peuples adoptés en ce jour dans une même foi : 

La pierre placée à la tête des l’angle s’interpose entre les deux, & des deux ne fait plus qu’un seul peuple. 

De nouvelles outres, non plus les anciennes, sont remplies d’un vin nouveau : la veuve prépare ses vases, 

Tandis qu’Elisée multiplie l’huile en abondance : ainsi Dieu répand aujourd’hui la céleste rosée, autant qu’il 
trouve de cœurs préparés à la recevoir. 

Nous ne serions pas dignes de recevoir ce vin précieux, cette rosée divine, si notre vie était déréglée : 

Ce Paraclet ne saurait habiter dans des cœurs remplis de ténèbres ou divisés. 

Viens donc à nous, auguste Consolateur ! gouverne nos langues, apaises nos cœurs : ni fiel, ni venin n’est 
compatible avec ta présence. 

Sans ta grâce, il n’est ni délice, ni salut, ni sérénité, ni douceur, ni plénitude. 

Tu es lumière et parfum ; tu es ce principe céleste qui confère à l’élément de l’eau une puissance mystérieuse : 

Nous qui sommes devenus une création nouvelle, d’abord enfants de colère par nature, maintenant enfants de la 
grâce, nous te louons d’un cœur purifié. 

Toi qui donnes et qui es en même temps le don, toi qui verse sur nous tous les biens, rends nos cœurs capables de te 
louer, forme nos langues à célébrer tes grandeurs. 

Auteur de toute pureté, purifie-nous du péché : renouvelle-nous dans le Christ, & fais nous goûter la joie entière 
que donne à l’âme la vie nouvelle. Amen. 

Traduction de dom Prosper Guéranger, abbé de Solesmes (1805 † 1875) 
in L’Année Liturgique – La Pentecôte. 


